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Le Mali est l’un des plus grands producteurs de mangues dans la sous-région d’Afrique de 

l’Ouest. Le Mali possède un avantage comparatif dans la filière mangue qui contribue 

substantiellement à son insertion dans le commerce international et offre des opportunités 

d’emplois pour de nombreuses personnes au sein de la population malienne (producteurs, 

transformateurs, grossistes, détaillants et les exportateurs). Le Mali fut le premier pays 

Ouest-africain à exporter des mangues en Europe vers la fin des années 1960. La mangue 

constitue le premier fruit d’exportation du Mali avec un potentiel exportable de 80 000 

tonnes. 

 

I. CARACTERISTIQUES DE LA MANGUE 

La mangue, fruit du manguier est originaire de l’Inde. Il appartient à la famille des 

anacardiacées comprenant environ six cents espèces. Il a été introduit au Mali en 1890 dans 

la ville de Kati (région de Koulikoro).   

 



 

 

a) Production 

Les bassins de production sont principalement situés au sud dans les régions de 

Sikasso (Sikasso, Bougouni, Yanfolila, Koutiala, Yorosso), de Koulikoro (Koulikoro, Kati, Siby, 

Dioïla, kankaba), de Ségou et de Kayes. La production est assurée dans une large mesure par 

des petits producteurs ou des exploitations de type familial. La production de mangues 

fraiches atteint 200 à 300 000 tonnes par an dont seulement le quart fait l’objet de 

transformation et de commercialisation.  

 

b) Variétés de mangues :  

Au Mali il existe environ 87 variétés, mais seules quelques-unes en quantité suffisante sont 

exportables sur les marchés internationaux. Elles ont une saisonnalité de production qui 

débute très tôt au mois de mars avec des variétés précoces (Zill Irwin…) et la campagne se 

prolonge jusqu’au mois d’août avec les variétés semi-tardives (Amélie valencia Haden) et 

tardives (Kent Keitt).  

Toutes les variétés citées ci-dessous ont des potentiels de production très élevés dans les 

bonnes conditions climatiques.  

Les différentes variétés demandées sur les marchés internationaux sont : 

- Amélie : la mangue Amélie est délicieusement sucrée, sa chair est très tendre sans fibre. 

Elle prisée par les consommateurs. Elle est résistante au transport. 

- Zill : non fibreuse ; 

- Keitt : La chair de la mangue Keitt est ferme avec de fines fibres, affiche une saveur sucrée 

et à moyenne résiste au transport.  



- Aden : peu fibreuse, de forme ovale et dont la chair est jaune orangée. Son goût est 

agréable et un peu acidulé. Elle est fragile et nécessite une commercialisation rapide.   

- Tony Atkins : Légèrement fibreuse, la chair jaune orangée, bonne qualité et résiste au 

transport robuste et résiste à l’anthracnose  

- Kent : également dépourvue de fibre, la mangue Kent possède une chair juteuse et très 

sucrée et résiste au transport et très appréciée par les acheteurs. 

 

c) Période de récolte 

La récolte de la mangue s’étend de mars à août sur six mois comme l’indique le tableau ci-

dessous : 

Tableau : Période de récolte de la mangue au Mali 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Source : Institut d’Economie Rurale(IER) 

 

II. ORGANISATION DE LA FILIERE MANGUE AU MALI 

Les producteurs sont regroupés dans des associations et des groupements de producteurs et 

de planteurs de fruits et légumes. Les exportateurs de mangues sont quant à eux, regroupés 

au sein des d’associations et d’interprofessions. Il existe deux associations d’exportateurs 

dans la filière mangue. Il s’agit de l’AMELEF (Association Malienne des Exportateurs de Fruits 

et Légumes) et l’APEFEL (Association Professionnelle des Exportateurs de Fruits et Légumes. 

 

III. COMMERCIALISATION 

Une des destinations de la mangue du Mali, est le marché sous-régional (Burkina Faso, Côte 

d’Ivoire, Sénégal, Mauritanie). Toutefois, ce commerce transfrontalier reste difficile à 

maîtriser compte tenu de la porosité des frontières qui lient les différents pays de cet 

espace.  

Des exportations sont également effectuées sur certains marchés du Maghreb notamment 
au Maroc et de l’Afrique Centrale (Guinée Equatoriale et le Gabon). 
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L’Europe reste le marché traditionnel d’exportation de la mangue malienne et offre de 
réelles perspectives de développement pour la filière mangue (mangue fraiche, mangue 
séchée et purée de mangue). 
 
Les exportations maliennes de mangues ont doublé entre 2008 et 2013 en passant de plus 

de 12 000 tonnes à plus de 25 000 tonnes.  

 

 

 

 

La mangue fraiche est transformée pour donner des sous-produits tels que des jus, des 

purées, des confitures et de la mangue séchée qui sont fortement demandés par les 

marchés internationaux.  

Les ports maritimes du Sénégal et de la Côte d’Ivoire sont les principaux ports d’exportation 
des mangues du Mali. 

 

 

a) Concurrence  

Les principaux concurrents du Mali en Afrique de l’Ouest sur les marchés d’exportation de la 
mangue sont la Côte d’Ivoire, la Guinée, le Sénégal et le Burkina Faso qui sont aussi 
producteurs de mangue en même temps des consommateurs. 
 
La qualité gustative des variétés maliennes de mangues confère un avantage compétitif au 
produit. Le Mali possède également l’avantage compétitif en termes de volume de 
production (offre), de coût de production et de prix par rapport aux autres pays de la sous-
région.  
 

IV. APPUIS A LA FILIERE 

Dans le cadre des appuis, il existe des projets et programmes dont l’objectif vise à accroître 

l’offre du produit et mieux intégrer la filière dans le commerce international. Il s’agit du 

Programme Compétitivité et Diversification Agricole (PCDA) du Projet du Cadre Intégré 

Renforcé (CIR). L’Institut d’Economie Rurale (IER) qui est un institut de recherche 

agronomique, mène des appuis sur le plan de la recherche des variétés de mangues. En plus 

de l’accompagnement lié aux aspects de développement de la production de la filière 

mangue, il faut ajouter les appuis liés à la réussite de la commercialisation de la mangue par 

l’accompagnement des acteurs à l’obtention de la certification GLOBAL GAP et aux salons et 

foires à l’international à travers les structures d’appui de l’Etat et du secteur privé dont 

l’Agence pour la Promotion des Exportations du Mali (APEX-Mali) et la Chambre de 

Commerce et d’Industrie du Mali (CCIM)    



 

V. PRINCIPAUX PROBLEMES DE LA FILIERE MANGUE AU MALI  

Les différentes contraintes sont : 

- difficultés d’accès au financement bancaire (les banques ne financent pas les exportations 

de mangue parce que la mangue fraiche est un produit périssable) ; 

- difficultés d’accès aux emballages (les emballages de cartons pour la mangue ne sont pas 

produits localement au Mali et sont importés de l’extérieur avec paiement de droits de 

douane au cordon douanier) ; 

- difficultés d’accès à certains marchés liées aux normes de conformité des produits ;  

- vieillissement des vergers ; 

- insuffisance de données sur la filière; 

- absence de subventions aux pesticides ; 

- maladies des mangues ; 

- manque d’appui conseil pour continuer à renforcer les capacités des acteurs ; 

- problème de chambres froides pour le stockage des mangues fraiches.  

 

VI. DEFIS : 

Les principaux défis de la filière mangue au Mali portent sur les points suivants : 
 
1. Etalement de la période de production de la mangue sur toute l’année ; 
 
2. Augmentation globale des exportations ; 
 
3. Accroissement des investissements dans la transformation ; 
 
4. Amélioration du positionnement de l’origine Mali ; 
 
5. Meilleure adaptation de l’offre malienne à la demande du marché ; 
 
7. Amélioration des infrastructures (les pistes rurales) pour réduire les énormes pertes dans 
les bassins de production. 
 


